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Merci à Sue, Gina et Matt d’avoir misé sur mon travail et de continuer à faire de moi une meilleure auteure à chaque livre que nous achevons.



CHAPITRE 1
Sela


Je tente le tout pour le tout et mets mon âme à nu pour lui :
— JT… il m’a violée.
Regard durci,
Bouche fermée,
Air dégoûté.
— Encore un mensonge, Sela.
Puis il me claque la porte au nez.
 
Mon cœur n’a jamais connu pareille souffrance.
C’est comme si de noires griffes acérées plongeaient dans ma poitrine et s’y enfonçaient pour me priver de mon souffle. Comme si elles la pressaient pour en expulser tout l’espoir et toute la lumière qu’elle contenait. J’essaie de faire rentrer un peu d’air dans mes poumons, mais ils refusent d’obéir. La crampe se propage et tout mon torse se retrouve comprimé. J’en ai même peur de faire une crise cardiaque.
Je suis à quatre pattes par terre, l’une de mes mains est encore tendue vers notre porte.
Correction.
La porte de Beck.
Ce n’est plus la mienne.
J’attends et j’attends encore qu’il l’ouvre, mon cœur se ratatine.
Et j’attends.
Je baisse la tête… Mes cheveux tombent devant mon visage alors que je regarde fixement la moquette grise par terre. Mon bras succombe à la gravité et ma main vient se poser par terre pour me permettre de retrouver l’équilibre. Je me rappelle le moment où j’ai revu JT pour la première fois à la télévision et que j’ai vomi partout sur la moquette élimée de mon appartement. À l’époque, j’avais été assaillie de souvenirs terrifiants et je venais de me rendre compte que ces images n’étaient pas seulement le fruit de mes cauchemars mais de véritables événements, tous plus horribles les uns que les autres, et je les avais réellement vécus. J’ai été emportée par une avalanche de peur, de honte et de haine envers moi-même. J’ai vomi, j’ai pleuré, ma morve a coulé par terre.
Mais pas cette fois.
Là, mes yeux sont secs, très secs. Et je le sais parce que mon corps s’éteint progressivement ; il refuse d’accepter l’ampleur de ce que je viens juste de perdre. Si je pense vraiment à tout ce Beck représente pour moi et que je me dis que je ne pourrai plus jamais y avoir accès, alors je ne suis pas sûre de pouvoir survivre physiquement à cette disparition.
Je suis certaine que si je m’appesantis sur le fait que j’ai détruit toute la confiance qu’il avait en moi et même toute trace d’affection, mon cœur finira par se ratatiner. Il se transformera en une espèce de masse desséchée et noircie par une amertume que je n’arriverai jamais à oublier, et ce sera bel et bien la pire de toutes les souffrances que j’aurai jamais connues.
Oui, ce sera encore plus douloureux que ça, cette abomination dans mon passé, et je ne suis pas équipée pour supporter ce type de torture.
Alors, je dois continuer à avancer… ignorer mon tourment… l’annihiler.
Je vacille, tente de me redresser sur mes genoux en mettant mes mains sur mes cuisses pour retrouver l’équilibre, et j’essaie encore de reprendre mon souffle. À contrecœur, mes poumons se gonflent et font revenir un peu de vie en moi, cette vie si précieuse que j’expulse d’un soupir tremblant de défaite.
Mon regard tombe encore par terre et je m’aperçois que le contenu de mon sac à main a été dispersé dans le couloir. Je prends une nouvelle grande inspiration et je sens mon cœur convulser sous le coup de l’agonie.
Bon Dieu, ce que ça fait mal !
Tellement mal.
Mon cœur, ma poitrine, ma tête.
Mes poumons.
Mes os. Je ressens le poids écrasant du deuil de ma vie jusque dans mes os.
Je tends la main pour en attraper la sangle et la tirer vers moi. Un coup d’œil dans l’ouverture et j’y trouve mon portefeuille ainsi que mon trousseau de clés. Je l’en extirpe pour retirer celle de l’appartement de Beck. Il me faut un petit moment, et je me rends compte que je suis maladroite parce que j’ai le vertige.
Je fais l’effort de prendre une autre grande inspiration, mais la douleur derrière mon sternum est tellement dévorante qu’elle a même aspiré la volonté naturelle de mon corps à exister. Ne serait-ce que d’accomplir ce geste normalement inné d’inspirer de l’air me coûte un effort.
Inspire profondément.
Souffle.
Inspire.
Expire.
Respire, putain, Sela. Contente-toi de respirer.
Vas-y.
Un insupportable sanglot sort de ma bouche alors que je revois le visage de Beck. Il avait l’air de me juger si sévèrement, d’être tellement en colère. Sa réticence à m’accorder cinq petites minutes pour m’expliquer. J’arrache la clé à son trousseau et la jette contre sa porte, un éclat de rage me donne la force de continuer.
Aussi vite venu qu’il jaillit hors de moi.
Et pour un bref instant de merveilleux répit, ma poitrine se détend… les crampes s’estompent. J’essaie de respirer normalement et j’y parviens sans trop de peine. Quel soulagement, c’en est grisant. Je saisis cette opportunité pour me lever.
Je reste immobile, j’ai peur qu’une autre horrible crise de panique ne vienne me prendre en otage. J’attends que ça vienne, que mes genoux cèdent, mais… rien.
Je ne ressens absolument rien.
— Beck. JT… il m’a violée.
Je sanglote.
La porte suspend son mouvement et les yeux de Beck s’écarquillent de surprise. Il en est bouche bée, il pâlit un instant, puis baisse le regard vers moi, la tête penchée sur le côté. Il semble confus. Je pense qu’il va peut-être tendre la main vers moi… m’aider à me relever… me serrer dans ses bras et me dire que tout va s’arranger.
Je vais même jusqu’à tendre ma propre main vers lui.
Mais son regard se durcit, il ferme la bouche, secoue la tête d’un air dégoûté et finit par me dire :
— Encore un mensonge, Sela.
Puis il me claque la porte au nez.
Je repense à Beck qui, il y a quelques instants à peine, m’a fait sortir de force de chez lui. Il m’a regardée avec cet air de dégoût. Et il m’a traitée de menteuse, moi, la victime de ce viol.
Et rien.
Un vide absolu s’est répandu en moi, mais en fin de compte, cette sensation est merveilleuse, parce que je n’ai pas mal.
Je regarde une fois encore la moquette. Du baume à lèvres, quelques pièces, des tampons, du chewing-gum et une boîte d’allumettes récupérée dans un club de jazz dans lequel je suis allée avec Beck. Une sorte de souvenir.
Ma poitrine se comprime un peu. Je repousse ces sensations et me tourne vers l’ascenseur laissant derrière moi ces menus objets disséminés sur le sol.
Tous.
Ignorés.


CHAPITRE 2
Beck


À la seconde où la porte claque, faisant disparaître Sela et ses yeux de traîtresse, ce regard mensonger, je m’écroule contre son battant. Mon dos s’écrase sur le panneau de bois et je tombe par terre, comme un pantin. Mes jambes sont étendues devant moi, mes pieds pointent vers l’extérieur et mes mains sont posées sur mes cuisses, molles et parfaitement inutiles.
Quand j’ai découvert Sela dans mon bureau, j’ai éprouvé une vague de rage comme je n’en avais jamais connu. Une rage incandescente, mes oreilles se sont mises à bourdonner et l’adrénaline s’est répandue dans mes veines comme une traînée d’acide.
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